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TEXTE

1. De déra ciné·e à connecté·e
Comme le rappelle Springer (2017), « la migra tion au XXI  siècle ne
peut se penser en dehors d’une société globa lisée et inter con nectée »
(p. 30). Long temps, les personnes en situa tion de migra tion ont été
consi dé rées comme déracinées parce que se coupant de leur monde
d’origine et souvent en peine à en construire un autre dans leur
société d’accueil (Dimi nescu, 2008). Aujourd’hui, l’avène ment
du « migrant connecté » (Dimi nescu, 2008 ; Springer, 2017) change la
donne et marque le passage de la figure de la personne déracinée à
celle de la personne équipée et connectée, en contact avec les siens,
avec sa culture et capable d’accéder aux infor ma tions locales. Cet

1 e



Le numérique pour un engagement des étudiant·e·s en situation de migration dans l’apprentissage du
français écrit

élar gis se ment de la pers pec tive permet d’étendre la réflexion sur les
possi bi lités d’accom pa gne ment de ces personnes à l’appro pria tion de
compé tences linguis tiques, en prenant en compte la variété et la
complexité de leur biogra phie, la richesse de leur capital social et de
leurs pré- acquis. Ainsi, la vision des personnes qui migrent, perçues
comme des personnes incultes et sans projet, laisse progres si ve ment
place à une consi dé ra tion des ressources diverses utili sées par ces
personnes (Springer, 2017) qui peuvent servir de points d’appui dans
l’appren tis sage. Parmi ces points d’appui, on peut relever
l’accul tu ra tion assez parti cu lière aux nouvelles tech no lo gies, surtout
aux tech no lo gies mobiles comme le télé phone, et l’utili sa tion des
réseaux sociaux : Face book pour créer ou main tenir le contact,
What sApp pour déve lopper son réseau personnel, YouTube pour
faci liter l’appren tis sage de langues et/ou de profes sions, etc.

2. Un nouveau public, à la fois
littéracié et numératié
Il convient, avant tout, de circons crire ce que nous enten dons par
« étudiant·e·s en situa tion de migra tion » ; qui sont‐ils·elles ? Le
phéno mène migra toire ancien et ancré en France connaît aujourd’hui
des muta tions impor tantes au niveau des profils et, consé quem ment,
au niveau des besoins de forma tion des personnes concer nées
(Ouedraogo, 2022). Long temps, la forma tion linguis tique des
personnes en situa tion de migra tion a été destinée à un public de
travailleur·se·s immigré·e·s peu ou pas alpha bé tisé·e·s qu’il fallait
former aux compé tences de base pour plus de perfor mances dans
leur travail (Ferrand, 1985). Depuis les deux dernières décen nies,
cette forma tion fait face à une demande spéci fique
d’accom pa gne ment, notam ment avec l’arrivée des étudiant·e·s en
situa tion de migra tion : il s’agit d’un public avec des biogra phies
variées et des hété ro gé néités très marquées à de multiples points de
vue (âges, expé riences linguis tiques, cultu relles, person nelles,
acadé miques, etc.). Contraint·e·s à l’exil, ces étudiant·e·s ont
aban donné des cursus univer si taires dans leur pays d’origine et
dési rent les pour suivre dans leur pays d’accueil. Ce jeune public est
alors déjà forte ment litté racié dans des langues autres que le fran çais
et tend à se montrer assez habile dans l’utili sa tion des tech no lo gies
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mobiles et des réseaux sociaux. La problé ma tique du numé rique dans
les appren tis sages linguis tiques pour ces étudiant·e·s, contrai re ment
à d’autres publics moins accul turés, peut se poser donc davan tage en
termes de trans fert de compé tences et d’exploi ta tion de celles‐ci
pour l’appro pria tion de nouvelles connais sances. Comment
l’accul tu ra tion et le repère iden ti taire créé autour des tech no lo gies
mobiles favorisent- ils l’enga ge ment des étudiant·e·s en situa tion de
migra tion dans leur appren tis sage du fran çais écrit ?

3. L’enga ge ment au service
de l’apprentissage
Par « enga ge ment », nous enten dons ici une posture de construc tion
de sens (Boch et al., 2021 ; Barth, 2013, 2015 ; Bucheton, 2014) qui
résulte de la connexion des compé tences, repré sen ta tions, inté rêts et
moti va tions d’un·e appre nant·e avec le contenu d’un appren tis sage
proposé. Géné ra le ment, il y a enga ge ment quand la moti va tion
extrin sèque (celle exté rieure à l’acti vité et née des besoins de
l’appre nant·e, de sa curio sité, de ses inté rêts, etc.) rencontre ce que
Barth (2015) désigne comme la moti va tion intrin sèque de l’acti vité
(celle nourrie par l’acti vité, par exemple le plaisir lié à la réali sa tion
d’une acti vité ludique). Dans ce sens, la pratique de la créa ti vité peut
nourrir l’enga ge ment en favo ri sant l’expres si vité et en permet tant la
mobi li sa tion libre et ordonnée des connais sances, des expé riences et
de l’iden tité de l’appre nant·e dans une construc tion de sens. La
créa ti vité serait ainsi comme un cata ly seur de l’appren tis sage en
favo ri sant l’enga ge ment qui, à son tour, favo rise le déve lop pe ment
des compé tences en lité racie (Berdal- Masuy, 2018). Et comme dans
un cercle vertueux, quand l’enga ge ment est opti misé, l’appre nant·e se
sentant motivé·e peut se lancer dans l’explo ra tion de son poten tiel
déjà exis tant qui l’aidera ensuite à arti culer de manière effi cace son
histoire, ses expé riences linguis tiques, cultu relles et person nelles
— donc une partie de son iden tité — avec ce qu’il·elle a à trans mettre
comme message (Budach, 2018). La créa ti vité et l’enga ge ment jouent
ainsi un rôle impor tant dans l’auto no mi sa tion des appro pria tions
linguis tiques. En outre, ils faci litent d’une part le chan ge ment du
rapport au savoir, à soi et à autrui, et d’autre part la construc tion d’un
regard critique et la prise de confiance. Pour Gout (2015),
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l’enga ge ment aide l’appre nant·e « à renou veler son rapport au monde,
à déve lopper son auto nomie, et aussi à amorcer son éman ci pa tion »
(p. 153).

3.1. La construc tion d’un repère iden ti ‐
taire et litté ra cique autour
du téléphone
Les personnes en situa tion de migra tion possèdent un capital social
très riche d’expé riences diverses (Springer, 2017). Parmi ces
nombreuses expé riences, on peut noter l’utili sa tion assez inédite des
tech no lo gies mobiles (télé phones, ordi na teurs). En effet, les
équi pe ments tech no lo giques mobiles se sont révélés être d’une
impor tance capi tale pour les personnes en situa tion de migra tion,
notam ment pour les plus jeunes. Avant ou pendant leur dépla ce ment,
le télé phone est souvent pour ces personnes en transit, un
compa gnon de route migra toire, un guide et un vrai couteau suisse
de survie : on peut y télé charger des appli ca tions de traduc tion,
des GPS pour se repérer en mer ou sur la route, d’autres appli ca tions
qui renseignent en temps réel sur les fron tières ouvertes ou fermées
et sur les bus à prendre ou à éviter, etc. (Gueham, 2016). Le télé phone
permet égale ment, dans la mesure du possible, de donner des
nouvelles du voyage, de garder des traces comme un journal de bord ;
dans certains cas, il est souvent l’un des rares et seuls témoins de
tout le périple de la personne qui migre.
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Une fois dans sa société d’accueil, les tech no lo gies mobiles ne sont
pas moins utiles pour la personne en dépla ce ment : elles sont
indis pen sables pour main tenir le lien fami lial et pour éviter le
déra ci ne ment en permet tant par exemple la parti ci pa tion, même de
loin, aux évène ments impor tants de la famille (Dimi nescu, 2002). Elles
permettent d’envoyer de l’argent aux proches, de garder des
souve nirs, de trans porter et de conserver son iden tité admi nis tra tive
(scans de passe port, d’acte de nais sance, etc.), de se déplacer, de
commu ni quer, de s’informer loca le ment ou sur les nouvelles de son
pays de départ, d’orga niser ses rendez‐vous (agenda), d’être
« joignable » dans le cadre des procé dures admi nis tra tives et/ou de
demande d’asile, de trouver un loge ment ou du travail (Dimi nescu,
2002), etc. Le télé phone devient souvent très vite un réser voir
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d’éléments sur soi (photos, vidéos, musiques, appli ca tions, etc.) et une
mémoire d’écri ture sur soi avec, entre autres, les messages envoyés
et reçus, les types d’écri tures privées, les réper toires avec les notes
rela tives aux contacts et les adresses ressources d’ici et d’ailleurs.

3.2. Le repère iden ti taire comme
moteur d’enga ge ment dans l’écriture
Ainsi, pour les personnes en situa tion de migra tion, peut‐être plus
que pour d’autres utili sa teur·trice·s, le télé phone constitue souvent
un outil iden ti taire fonda mental et parti cu liè re ment chargé
d’émotions. Lieu d’inti mité, cet outil peut égale ment servir de
ressources fami lières qu’on pour rait utiliser dans d’autres contextes,
comme on s’appuie rait sur une langue mater nelle pour apprendre
une langue cible. Ce repère ou point d’appui iden ti taire que
construisent les personnes en situa tion de migra tion autour des
tech no lo gies mobiles pour rait ainsi consti tuer un élément clé dans
l’appren tis sage de l’écri ture. Les situa tions d’appren tis sage
linguis tique servent souvent de lieux de mise en place concrète d’une
bascule de la fami lia rité affé rente aux tech no lo gies, à la pratique de
l’écri ture de manière géné rale et de l’écri ture créa tive en parti cu lier.
Comme le souligne Springer (2017), des arte facts numé riques
accom pagnent les mobi lités et ces mobi lités ne sont plus unique ment
spatiales et géogra phiques mais aussi virtuelles et imagi naires. Ainsi,
utiliser ces outils numé riques fami liers pour l’appren tis sage de
l’écri ture peut aider les appre nant·e·s à construire du sens à travers
les histoires à raconter, les mots à employer, les souve nirs à évoquer,
etc. Pour ces appre nant·e·s, l’appren tis sage de l’écrit dans une
nouvelle langue n’est pas seule ment le fait d’un quel conque
appren tis sage, mais d’une mobi li sa tion forte de leur iden tité qui rend
fragile et tend à boule verser l’image de soi (Cifali, 2018). Les
ressources fami lières liées aux iden tités numé riques construites par
ces appre nant·e·s peuvent ainsi consti tuer une voie éman ci pa trice de
choix dans la pratique d’écri ture créa tive qui, à son tour, les place
dans un rapport favo rable (prise de confiance, appren tis sage actif) à
l’appro pria tion de compé tences litté ra ciques solides.
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4. Le cas des étudiant·e·s du
« DU Pass »
Dans le cadre d’un diplôme univer si taire Passe relle (DU Pass) au
CUEF de Grenoble, nous avons mis en place un dispo sitif d’ateliers
d’écri ture créa tive pour accom pa gner des étudiant·e·s en situa tion de
migra tion au déve lop pe ment de compé tences litté ra ciques en
fran çais. Le dispo sitif s’est adressé à deux promo tions (2017‐2018 et
2018‐2019), pour un total de 36 étudiant·e·s âgé·e·s de 19 à 36 ans (une
moyenne d’âge de 26 ans), de 11 natio na lités diffé rentes (afghane,
algé rienne, ango laise, armé nienne, guinéenne, irakienne, koso vare,
russe, souda naise, syrienne, turque). Ces étudiant·e·s ont au moins le
bacca lau réat ou un diplôme de niveau équi valent. Certain·e·s ont dû
inter rompre leur forma tion dans leur pays d’origine, d’autres ont fini
des cursus et travaillaient déjà. Il s’agit donc d’un public très
litté racié, qui a accès à l’écrit dans d’autres langues mais qui, arrivé en
France, est en quête d’appro pria tion de compé tences à l’écrit dans
une nouvelle langue, le fran çais, et de prére quis métho do lo giques
spéci fiques afin de (ré)inté grer l’univer sité. À leur entrée dans le
dispo sitif, les étudiant·e·s avaient un niveau en fran çais estimé entre
A2 et B1 du CECRL 3. Le DU Pass, qui s’obtient au bout d’une année de
forma tion, a pour objectif d’aider ces étudiant·e·s à atteindre au
moins le niveau B2. C’est ainsi dans ce cadre d’initia tion à la langue
fran çaise que nous avons proposé aux étudiant·e·s ce dispo sitif à
voca tion ludique, créa tive et forma tive. Le dispo sitif est centré sur la
créa ti vité avec pour but de permettre l’exploi ta tion, au mieux, de
toute la richesse que repré sentent les expé riences (linguis tiques,
socio cul tu relles) des étudiant·e·s et, par ce fait, de les motiver dans
leurs pratiques d’écriture.
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5. Mise en place contex tuelle
d’ateliers numé riques sur Padlet
Durant les deux semestres de l’année acadé mique, avec chacune des
deux promo tions, nous avons animé au total dix ateliers, étalés sur
plusieurs séances. Chacune des séances a eu lieu sur un créneau
court de 1 h 30. Les ateliers se passent en groupe, dans une ambiance
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convi viale et dans un cadre sans juge ment où chaque appre nant·e
peut s’ouvrir et convo quer son iden tité, ses langues, ses expé riences,
les mots envers lesquels il·elle est sensible, sa créa ti vité. L’aspect
« groupe » permet des inter ac tions inté res santes lors des échanges
oraux, une fois les tâches d’écri ture indi vi duelles réali sées. Parmi les
ateliers animés, deux ont été réalisés sur la plate forme numé rique
Padlet : un premier atelier portant sur le thème des valeurs (« mes
valeurs ») et un second sur celui des langues (« mes langues, mon
monde »). Ces ateliers numé riques avaient pour objectif spéci fique
l’enri chis se ment du voca bu laire et la pratique de l’écri ture via un outil
numé rique de travail colla bo ratif. L’étudiant·e pouvait alors, tout en
réali sant son écri ture indi vi duelle, inter agir avec les autres sous des
formes diffé rentes (commen taires, émoti cônes, etc.). Padlet est
en effet un outil colla bo ratif en ligne qui permet de créer et de
partager sur des murs virtuels des post(‐it)s multi mé dias (pouvant
contenir du texte et/ou des fichiers sons, vidéos, images, docu ments,
liens web ou hyper liens). Cet outil fait partie de ce qu’on appelle
couram ment les « murs colla bo ra tifs » et a l’avan tage de permettre la
mutua li sa tion, la co‐construc tion et la pratique de tâches
colla bo ra tives entre pairs. Il est acces sible libre ment ou sur créa tion
d’un compte, et en appli ca tion mobile ou direc te ment sur le site
Internet. La plate forme permet une écri ture libre (sur la forme et la
taille des textes) et donc des produc tions plus ou moins authen tiques,
sur les bases libres de la créa ti vité. Dans les deux ateliers, les
appre nant·e·s sont invité·e·s à créer un post dans lequel ils·elles
décrivent une valeur qui les repré sente le plus (amitié, famille,
courage, calme, etc.) ou qui raconte l’histoire de leurs langues
(mater nelles ou apprises) en préci sant avec qui, dans quels cadres et
les senti ments qui les animent quand ils·elles utilisent l’une ou l’autre
langue. À chacun des posts, les autres appre nant·e·s peuvent réagir
sous forme de commen taires bien veillants (ques tions ou
complé ments), ce qui génère diffé rents types d’interactions.

6. Le numé rique pour un dévoi le ‐
ment de soi ?
Deux obser va tions majeures avaient prin ci pa le ment retenu notre
atten tion et conduit à la mise en place de ces ateliers numé riques via
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Padlet. Une première obser va tion concerne les nombreuses
habi tudes d’usage des télé phones lors des séances par plusieurs
appre nant·e·s. En effet, pendant les ateliers, certain·e·s appre nant·e·s
avaient souvent recours à leur télé phone pour cher cher
l’ortho graphe, la signi fi ca tion ou la traduc tion d’un mot, pour
conserver des mots ou des textes, en les reco piant ou en les prenant
en photo. Aussi le télé phone servait‐il souvent à conserver et à
rapporter des mots rencon trés en dehors de l’atelier (dans les
trans ports, à la maison, dans un autre cours, lors des démarches
admi nis tra tives, etc.) et dont on voudrait connaître le sens ou le
contexte d’utili sa tion. Cette dernière habi tude de ramener de
nouveaux mots via des notes dans le télé phone donnait lieu à des
échanges construc tifs (sur les aspects cultu rels de la langue) et très
riches en appren tis sage (enri chis se ment du vocabulaire) 4.

D’autre part, nous avons fait une seconde obser va tion liée à
l’utili sa tion des réseaux sociaux par les appre nant·e·s. En effet, au
début de la forma tion, l’admi nis tra tion l’ayant suggéré, la
commu ni ca tion avec les étudiant·e·s en dehors des ateliers se faisait
par mail. Cepen dant, plusieurs mails adressés aux étudiant·e·s
n’étaient pas reçus (non envoyés du fait d’adresses erro nées) ou
n’arri vaient pas aux desti na taires parce que les adresses rensei gnées
étaient celles d’un·e ami·e ou d’un·e tuteur·trice avec qui les
étudiant·e·s ne vivaient peut‐être plus (au regard des mobi lités
exigées en familles d’accueil pour certain·e·s). Nous avons alors
proposé la créa tion d’un groupe sur What sApp, pour notam ment
orga niser les échanges d’infor ma tions concer nant les ateliers — dont
les signa le ments de retard ou d’absence, les chan ge ments d’heure ou
de salle, etc. Toute fois, ce lieu initia le ment destiné à l’orga ni sa tion
des ateliers d’écri ture s’est progres si ve ment élargi. Il est rapi de ment
devenu un lieu d’orga ni sa tion du DU Pass de manière géné rale
(partage d’infor ma tions concer nant les jours de cours et/ou
d’évalua tion, ou encore les notes d’examen, les procé dures
d’inscrip tion à l’univer sité, etc.), mais aussi un lieu d’expres sion des
rela tions amicales qui s’étaient construites au fil des jours
(orga ni sa tion de rendez‐vous pour boire un verre, pour jouer au
volley ou au foot, partage de photos de sorties, etc.). Ce qui était
encore plus marquant, c’est la parti ci pa tion volon taire et l’expres sion
assez facile et libre des un·e·s et des autres sur ce réseau social,
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même, et surtout, par les appre nant·e·s les plus timides qui
s’expriment le moins pendant les ateliers. Les étudiant·e·s semblaient
ainsi confiant·e·s et prenaient des initia tives en parta geant des
consi dé ra tions ou des ques tions plus direc te ment liées aux
appren tis sages linguis tiques menés au sein du DU Pass.

C’est à la suite de ces obser va tions que nous avons proposé les deux
ateliers numé riques sus‐évoqués. Au regard de la spon ta néité de la
mise en place de ces ateliers, notre but était simple et général :
arriver à mettre la fami lia rité et la sensi bi lité des appre nant·e·s au
numé rique au service de leur pleine moti va tion et de leur plein
enga ge ment dans les acti vités d’écri ture. L’outil Padlet nous a alors
semblé adéquat pour la mise en place de tels ateliers qui se veulent à
la fois créa tifs, co‐créa tifs et participatifs.

11

7. L’enga ge ment à travers la socia ‐
li sa tion et l’humour
Les ateliers numé riques via la plate forme Padlet ont été un canal fort
de socia li sa tion. Nous enten dons par « socia li sa tion » les rapports
que l’appre nant·e entre tient avec lui·elle‐même (confiance et estime
de soi) et avec le groupe. D’une part, ces ateliers ont suscité diverses
occa sions d’échanges oraux, qu’il s’agisse de ques tions ou de
demandes d’expli ca tion sur telle ou telle autre fonc tion na lité de la
plate forme, de présen ta tions photos ou vidéos adjointes à un texte,
etc. À l’occa sion de ces échanges, on pouvait remar quer une varia tion
des prises de parole. D’habi tude, ce sont souvent les mêmes
étudiant·e·s qui prennent la parole et animent les échanges (en
posant des ques tions, en propo sant des expli ca tions aux autres, etc.).
Cette fois, avec ces ateliers numé riques et la prise en main de l’outil
Padlet, certain·e·s appre nant·e·s, souvent plus en retrait par rapport
aux autres, s’impliquent et se montrent davan tage concerné·e·s : un
de ces appre nant·e·s avait par exemple proposé un site 5, qui a été
très utilisé par les autres, où, en copiant‐collant son texte, on peut
trans former la police d’écri ture initiale pour en obtenir de
plus originales.

12

D’autre part, la socia li sa tion s’est mani festée à travers les écrits
produits par les appre nant·e·s. Selon le type d’écrit à produire et le
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Figure 1. – 3P – Extrait « Mes langues, mon monde ».

Figure 2. – 3A – Extrait « Mes langues, mon monde ».

thème de l’écri ture (« valeurs », « langues »), les produc tions écrites
durant les ateliers numé riques ont été souvent un lieu de
dévoi le ment de soi ou d’iden ti fi ca tion (affir ma tion de son iden tité),
comme pour inscrire qui on est dans l’hété ro gé néité du groupe et
rappeler ses ressources linguis tiques et cultu relles (et l’image posi tive
et la fierté associées).

Padlet permet tant les inter ac tions sous forme de commen taires, la
socia li sa tion a par ailleurs été mani festée par la bien veillance dans les
commen taires (souvent avec des sous‐entendus de plai san terie ou
d’ironie) rédigés par les appre nant·e·s. C’est le cas par exemple dans
l’extrait ci‐dessous où l’appre nante 3G réagit en commen taire, non
sans humour, au post de l’appre nant 3H qui a listé les langues qu’il

14
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Figure 3. – 3H – Extrait « Mes langues, mon monde ».

parle et leur degré de maîtrise (maîtrise moyenne de l’anglais,
fran çais et espagnol).

La socia li sa tion par le biais des commen taires écrits est impor tante
ici, dans la mesure où elle permet à l’appre nant·e de partager des
idées et de cultiver la conscience de la fonc tion commu ni ca tive de
l’écrit en prenant autrui en compte en tant que desti na taire
(instan tané) du message écrit.

15

Enfin, on peut noter dans l’enga ge ment des appre nant·e·s de
nombreuses formu la tions humo ris tiques qui traduisent la prise de
distance par rapport au sens premier : ci‐dessous, un exemple
d’échange de commen taires visi ble ment construits autour de la
taqui nerie entre deux appre nant·e·s, l’étudiante 3G et l’étudiant 3D,
à la suite d’un texte posté par ce dernier dans lequel il explique
comment il avait appris l’hindi, notam ment en ayant regardé des
films indiens.

16

Étudiante 3G : « moi aussi j’ai beau coup regardé des films hindi mais
j’arrive pas parler 😕 comment t’as pris sans parler 🤨🤔 » 
Étudiant 3D : « Tu dois être inté ressé de la langue et
d’être intelligent 🤓 pour apprendre une langue sans parler cest ce
que j’ai fais 😆 » 
Étudiante 3G : « je suis inté ressée mais intelligente 🤔c’est trop pour
moi »
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Ces formu la tions sont bien aidées par des émoti cônes (et, dans
d’autres cas, par des images) qui donnent davan tage de préci sions sur
le contexte et le degré du message (premier ou second degré) :

17

Étudiante 2S : « Ma langue mater nelle est l’arabe, la première langue
que je parle, comment je l’ai appris ? Je ne sais pas 😁 »

Ces tech niques d’expres sion qui consistent à super poser un message
écrit avec l’usage des émoti cônes servent souvent de moyen de
simpli fi ca tion de la commu ni ca tion (quoique complexes d’un point de
vue sémio tique), afin d’exprimer des senti ments ou des états d’esprit
parti cu liers (doute, sarcasme, ironie, etc.). L’aisance des appre nant·e·s
à utiliser ces tech niques, dans un registre humo ris tique avec le
« déca lage » énon ciatif du second degré, est ainsi le signe d’une
compé tence commu ni ca tion nelle avérée en fran çais écrit.

18

8. Un outil et une démarche
bien accueillis
L’outil Padlet et la démarche des ateliers numé riques proposés aux
appre nant·e·s semblent avoir été bien accueillis. En effet, nous avons
réalisé, sous forme de ques tion naire, un bilan de mi‐parcours afin
d’évaluer la satis fac tion des appre nant·e·s et d’améliorer le dispo sitif.
Il ressort des retours que les ateliers numé riques sur Padlet ont
béné ficié d’un accueil favo rable de la part des étudiant·e·s. Sans que
les raisons soient toujours détaillées, plusieurs appre nant·e·s
mentionnent avoir apprécié ces ateliers. Pour rappel, ces ateliers
numé riques repré sentent 2/10 de l’ensemble des ateliers animés.
Néan moins, à la ques tion « Qu’avez‐vous parti cu liè re ment aimé dans
ces ateliers ? », certain·e·s appre nant·e·s ont relevé avoir aimé les
ateliers avec l’outil Padlet, avant de proposer que l’on puisse en
faire davantage 6 :

19
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Figure 4. – Étudiant 3O – Extrait du ques tion naire bilan.

Figure 5. – Étudiant 3P – Extrait du ques tion naire bilan.

D’autres étudiant·e·s ont aimé l’outil pour son aspect ludique et pour
le fait de pouvoir y travailler en autonomie 7 :

20

D’autres, encore, qui ont pu trouver l’outil et la démarche étranges au
début, semblent en avoir tiré profit sous la forme d’une expé rience
unique et construc tive dans leur apprentissage 8 :

21
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Figure 6. – Étudiant 3H – Extrait du ques tion naire bilan.

Figure 7. – Étudiant 3A – Extrait du ques tion naire bilan.

Cepen dant, ce passage d’une expé rience étrange à une expé rience
construc tive ne s’est pas opéré chez tou·te·s les appre nant·e·s :
l’étudiant 3A par exemple, sans doute parce que déjà habitué au rituel
des autres formats d’ateliers réalisés jusque‐là, trouve, avec raison,
que l’utili sa tion de ce nouvel outil fait perdre du temps (entre la prise
en main de l’outil, l’expli ca tion des consignes qui diffèrent des autres
fois, etc.) 9 :

22

9. Mise en perspective
L’utili sa tion motivée et suppo sé ment moti vante du mur colla bo ratif
Padlet avait pour but de valo riser les compé tences litté ra ciques des
appre nant·e·s, afin de les stimuler dans la pratique de l’écri ture
créa tive en fran çais. Les ateliers numé riques proposés via cet outil
ont davan tage donné lieu à diffé rentes formes de socia li sa tion
construc tive et favo rable à l’expres si vité dans l’écri ture (que ce soit

23

https://publications-prairial.fr/partages/docannexe/image/199/img-6.jpg
https://publications-prairial.fr/partages/docannexe/image/199/img-7.jpg


Le numérique pour un engagement des étudiant·e·s en situation de migration dans l’apprentissage du
français écrit

BIBLIOGRAPHIE

BARTH, B.‐M. (2013). L’apprentissage de l’abstraction (2  éd.). Éditions Retz.

BARTH, B.‐M. (2015). Le savoir en construction (vol. 1). Éditions Retz.

BERDAL-MASUY, F. (2018). Émotissage : les émotions dans l’apprentissage des langues.
Presses universitaires de Louvain.

dans les échanges oraux ou dans les commen taires rédigés) qu’à une
colla bo ra tion à propre ment parler entre pairs. Ils ont égale ment été
l’occa sion d’un dévoi le ment de soi et d’une prise de confiance au sein
du groupe : d’une part, certain·e·s appre nant·e·s y ont trouvé d’autres
moyens d’expres sion via des usages créa tifs numé riques (comme
l’emploi d’images, d’émoti cônes ou encore de couleurs et polices
spéciales), et d’autre part, à travers les possi bi lités d’inter ac tions
simul ta nées sous forme de commen taires, d’autres appre nant·e·s ont
pu déployer certaines de leurs compé tences pas toujours solli ci tées,
comme les formu la tions humo ris tiques. Ces situa tions de
dévoi le ment de soi ont permis à certain·e·s appre nant·e·s, qui
d’habi tude prenaient très peu la parole, de s’exprimer plus volon tiers,
aussi bien lors de ces ateliers numé riques que lors des ateliers qui ont
suivi, comme si un verrou repré sen ta tionnel inhi bi teur avait sauté.
Ces cas de chan ge ments de rapport à soi, à autrui et même à
l’appren tis sage opérés chez les appre nant·e·s confortent l’idée qu’en
partant des compé tences ou des savoir- faire de l’appre nant·e,
celui·celle‐ci se sentant valo risé·e prend confiance et peut, souvent
jusqu’à se surprendre lui·elle‐même, exploiter d’autres compé tences
et expé riences au service d’une pratique et d’un appren tis sage
engagés de l’écri ture. Même si notre expé ri men ta tion avec les ateliers
numé riques a été proposée de manière spon tanée, donc sans
beau coup de recul métho do lo gique, il appa raît que la fami lia rité au
numé rique, consi déré comme un « réser voir » de ressources que
nous avons voulu exploiter, a été réel le ment un levier de
l’enga ge ment des appre nant·e·s ; cet enga ge ment et la construc tion
de sens dans l’écri ture nous semblent ainsi néces saires pour préparer
les appre nant·e·s, dont les projets s’inscrivent dans la pour suite
d’études univer si taires, à la créa ti vité et la réflexi vité, à la prise de
distance, en somme, à l’auto nomie dans l’écriture.

e



Le numérique pour un engagement des étudiant·e·s en situation de migration dans l’apprentissage du
français écrit

NOTES

1  Centre univer si taire d’études fran çaises, Univer sité Grenoble Alpes : http
s://cuef.univ- grenoble-alpes.fr/cuef- centre-universitaire-d-etudes-francai
ses/accueil- 190474.kjsp

2  https://padlet.com/

BOCH, F., FRIER, C. et RINCK, F. (2021). Littéracie et démarches pédagogiques
engageantes. Le francais aujourd’hui, 212, 5‐13.

BUCHETON, D. (2014). Refonder l’enseignement de l’écriture. Éditions Retz.

BUDACH, G. (2018). « Les objets qui font parler » : vers une pédagogie de la création
multimodale et multilingue. Lidil. Revue de linguistique et de didactique des langues,
57. DOI : 10.4000/lidil.4922

CIFALI, M. (2018). S’engager pour accompagner. Valeurs des métiers de la formation.
Presses universitaires de France.

DIMINESCU, D. (2002). L’usage du téléphone portable par les migrants en situation
précaire. Hommes & Migrations, 1240, 66‐79. DOI : 10.3406/homig.2002.3923

DIMINESCU, D. (2008). The Connected Migrant: An Epistemological Manifesto. Social
Science Information, 47(4), 565‐579. DOI : 10.1177/0539018408096447

FERRAND, N. (1985). La formation des immigrants en France : bref rappel historique.
Revue internationale d’action communautaire, 14(54), 137‐147.

GOUT, M. (2015). Quatre approches didactiques pour la formation linguistique des
migrants nouveaux arrivants. Migrations Société, 162, 139‐154.
DOI : 10.3917/migra.162.0139

GUEHAM, F. (2016). Le rôle inattendu des smartphones dans la crise des migrants.
Contrepoints. En ligne : www.contrepoints.org/2016/03/02/241227-migrations-nu
meriques-des-smartphones-et-des-hommes

OUEDRAOGO, W. É. (2022). L’atelier d’écriture créative comme levier d’engagement dans
l’apprentissage du français écrit : le cas d’étudiant·e·s en situation de migration à
Grenoble [thèse de doctorat en sciences du langage (sous la direction de C. Frier et
F. Boch), Université Grenoble Alpes]. En ligne : https://pastel.hal.science/LIDILEM/t
el-04297767v1

SPRINGER, C. (2017). Migrants connectés, intégration sociale et
apprentissage/certification en langues : prendre en compte la nouvelle donne
numérique. Dans J.‐C. Beacco, H.‐J. Krumm, D. Little et P. Thalgott (dir.),
L’Intégration linguistique des migrants adultes : les enseignements de la recherche
(p. 27‐44). De Gruyter Mouton. DOI : 10.1515/9783110477498-006

https://cuef.univ-grenoble-alpes.fr/cuef-centre-universitaire-d-etudes-francaises/accueil-190474.kjsp
https://padlet.com/
https://doi.org/10.4000/lidil.4922
https://doi.org/10.3406/homig.2002.3923
https://doi.org/10.1177/0539018408096447
https://doi.org/10.3917/migra.162.0139
https://www.contrepoints.org/2016/03/02/241227-migrations-numeriques-des-smartphones-et-des-hommes
https://pastel.hal.science/LIDILEM/tel-04297767v1
https://doi.org/10.1515/9783110477498-006


Le numérique pour un engagement des étudiant·e·s en situation de migration dans l’apprentissage du
français écrit

3  D’après le Cadre euro péen commun de réfé rence pour les langues (CECRL),
le niveau B2 corres pond au niveau avancé, celui d’une commu ni ca tion avec
spon ta néité et aisance : https://rm.coe.int/16802fc3a8

4  À l’occa sion, nous avions nous‐même décou vert le mot « flagor neur » et
sa signi fi ca tion : www.cnrtl.fr/definition/flagorneur

5  Un « fancy font generator », ancien ne ment <qwerty.dev font>.

6  « Le premier objet que je me suis trouvé beau ou bon et j’ai bien aimé :
l’idée de l’écri ture. Elle m’est plaié. Sans prépa ra tion comme le cours de la
mots voyage. Aussi l’écri ture à la portable tel petite nouvelle qui nous avons
fait. »

7  « Les dispo sitif de travail au télé phone avec Internet ou j’ai pu écrire,
changer les couleurs parler de diffé rents thèmes moi‐même. »

8  « De dire aussi que le programme de leçons dans le Padlet était une
expé rience unique c’est étrange au début aussi nouveau pour moi, mais
ensuite très construc tifs car cela m’a beau coup aidé dans ce sens. »

9  « L’appli ca tion, qu’on travaille avec dans la classe à mon avis, on perd un
peu beau coup de temps à comparer de (avec) les autres jours qu’on (où on)
cherche des mots. »

RÉSUMÉS

Français
Cet article est le fruit d’un retour d’expé rience et le prolon ge ment de
ques tion ne ments divers suite à une recherche docto rale menée auprès
d’étudiant·e·s en situa tion de migra tion accueilli·e·s au sein d’un diplôme
univer si taire Passe relle (DU Pass) au CUEF 1 (Centre univer si taire d’études
fran çaises) de Grenoble. Nous avons expé ri menté auprès de ces étudiant·e·s
un dispo sitif d’ateliers d’écri ture, utili sant le détour par la créa ti vité comme
levier péda go gique. Certains des ateliers ayant été réalisés à l’aide de la
plate forme Padlet 2, nous voulons ques tionner ici la place du numé rique,
notam ment des tech no lo gies mobiles comme le télé phone, dans
l’enga ge ment des étudiant·e·s en situa tion de migra tion dans l’appren tis sage
du fran çais écrit. En prenant appui sur les habi tudes d’utili sa tion du
télé phone des appre nant·e·s observé·e·s lors des ateliers, ce
ques tion ne ment part de l’hypo thèse que, dans le cadre de l’appren tis sage de
l’écrit dans une nouvelle langue, l’accul tu ra tion aux tech no lo gies mobiles et
les compé tences qui y sont asso ciées peuvent être des ressources
favo rables à la créa ti vité et à l’enga ge ment en littéracie.
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English
This article is the result of feed back and the exten sion of various ques tions
following doctoral research conducted with migrant students hosted within
a Passer elle univer sity diploma (DU Pass) at the CUEF (Univer sity Center for
French Studies) in Gren oble. We tested a writing work shop system with
these students, using the detour through creativity as a pedago gical lever.
Some of the work shops having been carried out using the Padlet plat form,
we want to ques tion here the place of digital tech no logy, in partic ular
mobile tech no lo gies such as the tele phone, in the engage ment of migrant
students when learning written French. Based on the learners’ phone usage
habits observed during the work shops, this ques tioning is based on the
hypo thesis that, in the context of learning to write in a new language,
accul tur a tion to mobile tech no lo gies and the skills asso ci ated with them
can be resources that promote creativity and engage ment in literacy.
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